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venir vers M. de Denonville pour faire la paix avec nous, 
il n’y a plus lieu d’espérer de la conclure par l’entremise 
des Anglais, ni de pouvoir détacher les Iroquois des liai­
sons étroites qu’ils ont avec eux à cause des grands avan­
tages qu’ils y trouveront, et que nous ne pourrons leur en 
faire de pareils pour plusieurs mois.

Le chevalier Andros est protestant ainsi que toute la 
colonie anglaise, de sorte qu’il n’y a pas lieu d’espérer 
qu’il demeure fidèle au roi d’Angleterre et on doit s’atten­
dre que non seulement il poussera les Iroquois à continuer 
la guerre contre nous, mais encore qu’il y joindra des An­
glais pour les conduire et se saisir des postes de Niagara, 
de Michilimakinac et autres propres à le rendre maître 
de tous les sauvages nos alliés, suivant le projet qu’ils en 
ont formé depuis longtemps et qu’ils commençaient à exé­
cuter lorsque nous avons déclaré la guerre aux Iroquois 
et que nous enlevâmes 70 Anglais qui allaient se mettre en 
possession de Michilimakinac, l’un des plus importants 
postes du Canada, qui est notre entrepôt pour le commerce 
des pelleteries et le lieu de la résidence du Supérieur des 
RR. PP. Jésuites, missionnaires parmi nos sauvages et qui 
nous appartient incontestablement.

Il faut donc s’attendre qu’ils vont travailler à investir 
tout le Canada et à soulever tous les sauvages contre nous 
pour nous priver entièrement de toute sorte de commerce 
et de s’attirer tout entier par le bon marché qu’ils peuvent 
leur faire de leurs marchandises à près de la moitié moins 
que nos Français ne peuvent donner les leurs pour des 
raisons qui seront expliquées ailleurs, et se rendront ainsi 
maîtres de toutes les pelleteries dont le commerce fait 
subsister le Canada et qui fait une des principales utilités 
que la France tire de cette colonie.


